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« Jésus a fourni un principe permettant d'analyser objectivement une


religion. Il a dit : "Chaque arbre se reconnaît à ses fruits."


(Luc 6:44, Bible en français courant) »


La Tour de Garde, juillet 2013.
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« La vérité vous libèrera. »





Avant-propos


Dans le livre Histoire Insolite et Secrète des Témoins de Jéhovah, j’ai rapporté l’ensemble des éléments trouvés au cours d’années de recherche, classés par date. Et assurément ces éléments ont surpris, souvent choqué, dans tous les cas parlé irrémédiablement à tout membre actif des Témoins de Jéhovah.


En trois ans, des dizaines de fidèles m’ont écrit de France, de Belgique, de Suisse et du Canada. D’abord déconcertés par ce qu’ils apprenaient, ils ont trouvé dans le livre suffisamment de raisons de cesser de suivre l’entreprise.


Je garde ainsi en souvenir l’appel téléphonique d’un homme, « ancien » dans sa congrégation (responsable local), qui a décidé à la fin de sa lecture de rompre ses relations avec la Watchtower. Voilà la raison pour laquelle je consacre depuis tant d’années de très longues heures à la recherche sur le Jéhovisme.


Il était temps de s’attarder sur la vie du fondateur de ce courant religieux. Bien sûr, la Watchtower a déjà elle-même parlé de long en large de Charles Taze Russell, de son enfance, de son désir inaltérable de diffuser la parole de Jésus... Mais elle a omis tant de choses !


Dans Histoire Insolite et Secrète des Témoins de Jéhovah, j’ai moi-même été dupé une nouvelle fois par la Watchtower. Car elle avait encore des choses à cacher, à conserver secrètes... La société a ainsi évoqué les origines protestantes du mouvement, parlant sans difficulté par exemple d’adventisme. Et comme tous, je me suis appuyé sur cela pour établir une chronologie des événements et croyances. Mais il fallait continuer de creuser, aller beaucoup, beaucoup plus loin, pour découvrir que certains des aspects les plus importants du Jéhovisme n’ont strictement rien à voir avec l’histoire officielle, ni même simplement avec le christianisme.


Comme il se devait, c’est donc une histoire réécrite qui vous est présentée ici, résultat de recherches effectuées sans à priori, c’est à dire en reprenant le travail depuis le commencement, et avec le souci de comprendre la réalité des faits quels qu’ils soient. Et cette histoire permet de découvrir que les Témoins de Jéhovah ne sont pas un mouvement religieux aussi original que le prétend la Watchtower, mais le cumul des pérégrinations d’un homme d’affaires.





Introduction


Charles Taze Russell a inventé bien peu de choses. « Bien sûr, indiqueront avec satisfaction les Témoins de Jéhovah, puisque c’est Jésus qui est à l’origine de nos croyances ! »


Pourtant, le Christ de la Bible n’a semble-t-il jamais parlé de la pyramide de Gizeh, ni de son retour de manière invisible à la fin du XIXème siècle ou de l’enlèvement au ciel des membres de son mouvement... Tout comme il n’a jamais utilisé le nom de « Jéhovah » pour parler de Dieu. Même le nom de l’entreprise, « Watch Tower », c’est à dire « La Tour de Garde », est une expression reprise à un contemporain du Président de l’entreprise.


À contrario, des auteurs contemporains ont inspiré très largement le fondateur des Étudiants de la Bible. Il a fait siennes des croyances venues de toutes parts, les a associées même lorsqu’elles étaient contradictoires, les a réécrites et s’est même payé le luxe de dire que d’autres pensaient comme lui.


Ainsi, les Témoins de Jéhovah sont fiers de leurs Sièges nationaux, qui portent avec orgueil le nom de « Béthel », c’est à dire nous indiquent-ils « Maison de Dieu » en hébreu. Mais comme pour tout le reste, ce n’est guère une création originale. Les vêtements, les discours, tout chez Charles Taze Russell est copié sur des collègues et concurrents. Il a surfé sur les bonnes idées, tout simplement, avec énormément de volonté et un charisme essentiel à la réussite.


Pareillement, aujourd’hui les fidèles du mouvement répètent à l’envi que Charles Taze Russell a prophétisé le début de la Première Guerre Mondiale en 1914. Qu’en est-il vraiment ? Bien loin d’avoir affirmé cela, il expliquait au contraire que les Témoins de Jéhovah de l’époque allaient tous s’envoler au ciel bien avant octobre 1914, mois où Dieu devait détruire l’humanité désobéissante par le fameux Armageddon. Que s’est-il passé en octobre 1914 ? Rien de spécial, puisque la guerre a quant à elle commencé le 28 juillet 1914.


Mais qu’importe, Charles Taze Russell était un grand prophète ! Du moins pour quelques huit millions de fidèles aujourd’hui.





Avant les Témoins de Jéhovah



Contexte religieux


Les Témoins de Jéhovah sont nés sous le nom de Étudiants de la Bible aux États-Unis, en 1870.


Nous sommes alors en pleine période de « Réveil » protestant. Au cœur de la révolution industrielle, le monde change et les croyances et manières de vivre sa religion évoluent. La société occidentale se déchristianise.


L’Occident tourne ses yeux vers l’Orient afin d’y puiser des façons différentes de croire, de penser et même de vivre. Dès le milieu du 19ème Siècle, on découvre en Europe comme aux États-Unis les traductions de textes bouddhistes et les premières études sérieuses de cette croyance. On trouve de grands philosophes dans cette quête, dont les Allemands Friedrich Nietzsche ou Arthur Schopenhauer, dans un pays où être protestant ou catholique, dans tous les cas chrétien, est la norme.


Aux États-Unis, le protestantisme prend la forme de nombreuses ramifications. Des courants nouveaux s'ajoutent à ceux déjà existants, les uns se développant à l'international, les autres ayant un faible rayon d'action et souvent une courte existence.


Ainsi, les Christadelphes apparaissent en 1844, le Darbysme en 1848, l'Église de Dieu en 1850, la Conférence Évangélique Américaine et l'Église de Dieu du Septième Jour en 1858, l'Église des Adventistes Chrétiens, l'Église Chrétienne de l'Avent Primitif et l'Église Adventiste du Septième Jour en 1860, l'Union de l'Avènement de la Vie en 1863, les Adventistes de l'Âge à Venir en 1885, le Pentecôtisme en 1901, l'Église de Dieu de la Foi Abrahamique en 1921.


Dans le même temps, de nouvelles croyances naissent, comme le Mormonisme en 1830, la Societas Rosicruciana in Anglia en 1867, les Vieux-Catholiques en 1870, la Société Théosophique en 1875, la Golden Dawn en 1887, l'Ordre Kabbalistique de la Rose-Croix en 1888, la plus ou moins satanique OTO (Ordo Templi Orientis) en 1902 ou l'AMORC (Ancien et Mystique Ordre de la Rose-Croix) en 1915.


Sur la même période, la Franc-maçonnerie, née au 18ème Siècle, vit de fortes révolutions internes, faites de guerres intestinales ; l’une d’entre elles tient à la place qui doit être faite à Dieu, le Grand Architecte De L’Univers. Des rites laïcs s’opposent dorénavant aux originaux, chrétiens. Nous retrouvons par ailleurs sur cette période de nombreux franc-maçons à l’origine de mouvements religieux : Adventisme, Rose-Croix, Théosophie par exemple ont pour fondateur direct un ou une membre de Loge. Et les Témoins de Jéhovah ne font pas exception à la règle.


Enfance de Charles Taze Russell


C’est au cœur même de cette évolution forte des croyances que naît le 16 février 1852 Charles Taze Russell.


Ses parents, Ann Eliza Birmey et Joseph Lytle Russell, ne sont aux États-Unis que depuis 13 ans. Ils ont quitté l’Irlande sans un sou, se faisant financer un voyage en aller simple. Ce n’est d’ailleurs pas le premier grand voyage pour cette famille, puisque Rössel est un nom d’origine allemande, tiré des mots poulain et chevalier dans un dialecte local. Le nom évolue en Russell à l’arrivée de la famille en Irlande. Des sources évoquent également l’idée qu’il pourrait s’agir d’une ancienne famille juive.


Ils s’installent à Allegheny, en Pennsylvanie, ville qui accueille de nombreux Européens, en raison du développement rapide de la production d’acier. Allegheny porte d’ailleurs le surnom de Ville de l’acier. Joseph crée rapidement une boutique de confection masculine, avec des périodes plus ou moins fastes, mais qui perdure jusqu’en 1883.


L’enfance de Charles est difficile. Son frère ainé, Thomas, né 2 ans avant lui, décède à l’âge de 5 ans. Il a 2 ans quand naît Margaret et 4 ans quand elle meurt. Lucinda vient au monde alors qu’il a 5 ans mais elle ne vit que quelques mois, elle aussi. Tout comme son dernier frère. A 9 ans, il pleure cette fois sa mère, âgée de seulement 36 ans.


De Ann Eliza, sa mère presbytérienne, Charles reçoit un enseignement religieux important. En 1912, le journal La Tour de Garde raconte qu’enfant, « il alla inscrire sur les murs et les barrières de sa ville natale des textes bibliques appelant les pécheurs à la repentance. »


Perdu, pas encore adolescent, le jeune Charles se cherche. Professionnellement, il commence à travailler dans la boutique de son père, alors qu’il a onze ans. Religieusement, il fait le tour des croyances, tant chrétiennes qu’orientales.


L’Adventisme


En 1818, William Miller, franc-maçon et fondateur de l'Adventisme, affirme à qui veut l’entendre que le Christ va revenir vers 1843-1844. La terre doit alors, selon ses mots, être « purifiée » pour qu'y vivent en paix « tous les saints », c'est à dire bien entendu les fidèles de son église qui ont démontré leur attachement à la Bible par leur baptême par immersion à l’âge adulte.


La date de 1843 correspond à une interprétation de ce qu’il juge être une prophétie biblique relative à notre époque, trouvée en Daniel. « Un jour pour Dieu » valant une année, il conclut que les 2300 jours de la prophétie de Daniel 8 verset 14 représentent 2300 années. Il fait démarrer cette période en 457 avant notre Ère, année où Artaxerxés Ier donne l’autorisation de reconstruction de Jérusalem et de son temple. Cela le mène donc en 1843.


Sur ce thème, il édite en 1834 le livre Évidences de l’Écriture et de l’histoire de la seconde venue de Christ, vers 1843.


Ce sont près de 150 000 personnes qui attendent ainsi le retour de Christ. Comme rien ne se produit, les Adventistes spiritualistes transforment leur croyance : ils parlent de retour spirituel, invisible, le 22 octobre 1844. De même, les Adventistes du septième jour affirment que Jésus a commencé ce jour-là une période de jugement de tous les humains en vie. En attendant un jour prochain l’Armageddon tant désiré.


Bien entendu, le fait que la prophétie ne se soit pas accomplie mène à la scission l’église. Plusieurs moutures naissent alors, développant des idées souvent en totale contradiction avec l’Adventisme primaire.
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